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Prologue
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Chère L'Île Fantaisie,

––––––––
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Je m'appelle Alisa Davis. Je suis fascinée par l'espace, la galaxie et tout ce qui concerne les étoiles depuis ma petite enfance, lorsque mon père m'a offert un télescope pour Noël. Lectrice passionnée et cinéphile assidue, j'ai visionné toutes les émissions télévisées spatiales, qu'elles soient fictives ou non. Ma préférée est Star Trek, tant la série que les films, anciens comme récents. De nature timide, j'ai passé d'innombrables heures à imaginer ce que serait la vie comme membre d'équipage du vaisseau Enterprise, du Voyager, ou comme résidente de Deep Space Nine. Voyager dans l'espace, observer des galaxies lointaines ou visiter d'autres planètes — voilà l'essence de mes rêves.

Dans ma vie quotidienne, je suis scientifique à la NASA, où je calcule des séquences de lancement et trace des trajectoires pour les fusées et les sondes. C'est probablement le plus près que je serai jamais d'un voyage spatial. C'est là que vous intervenez. Je veux aller dans l'espace et travailler sur un vaisseau stellaire qui visite de nouvelles planètes étranges.

Puisque vous êtes dans le domaine des fantasmes romantiques, j'ajouterai un élément supplémentaire que je n'oserais jamais confesser à personne d'autre. Dans mon fantasme, je souhaite être mariée à l'homme de mes rêves. J'aimerais que mon mari soit quelqu'un qui m'aime et m'accepte telle que je suis — intelligence de geek, bizarreries de personnalité et tout le reste. Quelqu'un qui ne soit pas intimidé par mon cerveau ou déstabilisé par mon rire.

Au monde extérieur, je présente l'assurance froide d'une femme très intelligente qui n'a pas de temps à perdre avec des futilités ou des bavardages. La vérité est que je trouve les conversations ordinaires gênantes, n'ayant jamais appris à les maîtriser. Comme vous pouvez l'imaginer, cela rend mes expériences de rencontres extrêmement limitées et insatisfaisantes. Les quelques hommes avec qui j'ai été impliquée étaient des nerds comme moi.

Ceci m'amène au troisième élément de mon fantasme. Mon mari devrait être un amant fantastique, capable de surmonter ma timidité et de bouleverser mon univers. Si vous pouvez m'offrir cela, le fantasme que vous créerez serait véritablement inestimable.

Dans l'espoir de vous lire bientôt,

––––––––
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Alisa
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Chapitre Un
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— Vous voulez que j'entre là-dedans ? demanda Alisa Davis en examinant la petite ouverture sombre.

— Oui, mademoiselle, répondit son guide de L'Île Fantaisie d'un ton très rassurant.

— En n'emportant que cette lampe torche et en portant ça ? demanda-t-elle, ayant besoin de précisions.

« Ça » était un uniforme d'officier de la Fédération, rappelant ceux portés par le Lieutenant Uhura dans la série originale Star Trek. Sauf que L'Île Fantaisie avait pris la liberté de raccourcir les manches et d'abaisser le décolleté au point qu'elle craignait que ses seins ne s'échappent. Le col en V plongeait bas et la minijupe remontait haut, révélant beaucoup de peau brune. Si elle se penchait ou levait les bras pour attraper quoi que ce soit, Alisa était certaine qu'elle écoperait d'une amende pour attentat à la pudeur.

Elle pouvait entendre la voix de sa grand-mère, avec son fort accent de Caroline, la réprimander depuis l'au-delà. — Alisa Mary Davis ! C'est quoi cette horreur que tu portes ? J'y crois pas.

Pourquoi ne lui avaient-ils pas donné la combinaison unisexe de style militaire portée par la plupart des personnages dans les séries et films spatiaux modernes ? Celle qui épousait les formes mais couvrait de la tête aux pieds.

— Vous n'avez qu'à faire quelques pas à l'intérieur, dit-il, attendant patiemment qu'elle se décide.

Alisa fit quelques pas hésitants vers la grotte sombre. Devrait-elle lui dire qu'elle était claustrophobe et que les espaces petits et sombres l'effrayaient ? Le noir étoilé de l'espace ne posait pas de problème car c'était grand ouvert. Personne n'avait parlé de grottes d'un noir d'encre.

Elle jeta un coup d'œil par-dessus son épaule pour trouver l'homme qui lui souriait avec encouragement. — Juste quelques pas, vous avez dit ?

— C'est tout. Rien dont vous devriez vous inquiéter, dit-il.

— D'accord. Alisa s'avança nerveusement dans la grotte, s'accrochant à sa lampe torche comme si sa vie en dépendait. Elle compta ses pas. — Un, deux, trois. Si un couple était deux, alors quelques pas seraient trois. Alisa en fit un de plus au cas où sa définition de quelques différait de celle de L'Île Fantaisie et se retourna face à l'entrée de la grotte.

Elle avait disparu, s'était évanouie, volatilisée.

Elle se lécha nerveusement les lèvres et jeta un regard troublé à la caverne environnante. — Oh mince, Houston, on a un problème. La peur lui glaça les pieds au sol pierreux. — Allô ? Il y a quelqu'un ? Seul l'écho de sa propre voix lui répondit. — C'est vraiment génial.

Personne ne viendrait la secourir. Alisa n'avait d'autre choix que de continuer à marcher et de voir où menait le chemin. Le faisceau lumineux de la lampe torche rebondissait vertigineusement sur le plafond et les murs tandis qu'elle se forçait à avancer.

Alisa et le plein air n'avaient jamais fait bon ménage. Ce n'était pas qu'elle était précieuse. En tant que scientifique plus à l'aise dans des environnements contrôlés et stériles, elle n'avait pas la constitution pour camper. La sortir de sa zone de confort et elle devenait immédiatement la Reine Mondiale de la Maladresse. Au lycée, elle avait remporté le titre de « Plus Maladroite ».

Fidèle à sa nature, Alisa trébucha immédiatement et heurta la paroi rocheuse. Les rochers pointus déchirèrent le tissu fin du costume, laissant une partie de son ventre exposé, éraflé et sanglant. — Aïe !

Le chemin se divisait en trois directions différentes. Avec un haussement d'épaules mental et une prière pour avoir fait le bon choix, elle prit celui du milieu et continua d'avancer. Il y avait plusieurs autres virages et tournants. Après environ cinq minutes d'obscurité implacable, à l'exception du faisceau de sa lampe torche, Alisa s'arrêta. Appuyant une main contre le mur, elle essaya de prétendre qu'elle était dans l'espace, pas dans une grotte sombre et effrayante.

Les étoiles et leur fonctionnement constituaient un beau rêve mathématique. Un rêve qu'elle pouvait observer depuis le confort de la fenêtre de son bureau. Que ce soit à son bureau ou à la station de télescope optique, Alisa avait toujours été plus que protégée dans le programme spatial national. Le pire qu'elle ait eu à craindre était de perdre une sonde de plusieurs milliards de dollars à l'intérieur d'un trou noir si elle calculait mal l'équation de lancement.

— Tu voulais de l'aventure, se rappela-t-elle. Tu voulais sortir de ta bulle et prendre un risque.

Après avoir encaissé certains de ses brevets, Alisa avait décidé qu'il était temps de sortir de sa boîte métaphorique. Elle avait écrit une lettre effrayante mais excitante à L'Île Fantaisie décrivant son fantasme, mais elle n'avait pas pensé que l'un des risques qu'elle prendrait impliquerait de se perdre dans une grotte sur Terre ! Elle devait trouver son chemin pour sortir d'ici et vite. Elle ne voulait pas finir comme un squelette supplémentaire pour le prochain fantasme pirate de quelqu'un.

La panique releva à nouveau la tête alors qu'elle calculait la probabilité statistique que ce scénario devienne réalité. C'était bien elle de se perdre dès que la nature entrait en jeu. Parlant à voix haute dans un effort pour rester calme, elle dit : — Soixante-trois pour cent si je fais demi-tour maintenant et que j'essaie de revenir sur mes pas. Un impressionnant quatre-vingt-dix-sept pour cent si je continue d'avancer...

Malgré ses efforts, elle regarda autour d'elle avec une appréhension croissante. Dans l'obscurité, tout se ressemblait. Alisa secoua la tête, faisant danser ses tresses autour de ses épaules presque nues.

— Je ne vais pas rester coincée dans ce tombeau rocheux. Je fais demi-tour maintenant. Elle repoussa ses lunettes en place. Une main sur le mur comme guide, Alisa se précipita sur le chemin, devinant quels virages et tournants elle avait pris plus tôt. — C'était à gauche ici, non ? Euh, donc ça veut dire que je tourne à droite ? Oh merde, je ne m'en souviens pas !

Pour aggraver les choses, l'écho de ses pas lui jouait des tours. Elle aurait juré être seule, mais les pas ne correspondaient pas. Y avait-il quelqu'un d'autre ici ? — Allô ?

— Alisa ? Une voix profonde résonna dans le tunnel. Elle retint son souffle et entendit à nouveau des pas, de plus en plus forts, venant dans sa direction. — Alisa, es-tu là ?

Le soulagement l'inonda. Oh, Dieu merci. L'Île Fantaisie avait envoyé quelqu'un pour l'aider. Elle tira sur son costume déchiré et se dirigea vers la voix. Les talons de ses bottes claquaient contre la pierre alors qu'elle se précipitait. — Oui ! Oui ! Je suis là. Aidez-moi, s'il vous plaît !

— Reçu cinq sur cinq. J'arrive.

L'inquiétude dans cette voix masculine la fit courir plus vite. Quelqu'un avait remarqué qu'elle s'était perdue. — Où êtes-vous ? Dans sa hâte, elle ne fit pas attention où elle mettait les pieds et trébucha. — AH !

Elle agita frénétiquement les bras pour tenter de se rattraper, mais se frappa accidentellement la tête avec la lourde lampe torche. Ses lunettes s'envolèrent sous l'impact. La douleur lui fit desserrer sa prise. La lampe torche tomba de sa main et roula au loin. Alisa atterrit avec un bruit sourd sur un genou, perdit l'équilibre et tomba front contre terre. Des étoiles remplirent sa vision et la laissèrent avec un horrible vertige.

— Aïe... gémit Alisa en roulant sur le dos. Mlle Maladroite avait encore frappé. Sur quoi avait-elle trébuché cette fois ? La lampe torche devait soit s'être éteinte lors de sa chute, soit l'impact l'avait cassée, car il faisait nuit noire. Où étaient ses lunettes ?

— Alisa ? Alisa, réponds-moi. La voix de tout à l'heure l'appela, le ton égal mais urgent. Elle semblait plus lointaine. Son sauveur allait-il dans la mauvaise direction ?

Elle cracha la terre de sa bouche et essaya de s'asseoir, mais grimaça quand elle mit du poids sur son poignet. Cette grotte allait causer sa perte. Elle toucha son visage et ses doigts en ressortirent mouillés. Oh, c'était mauvais. Non seulement elle était perdue, mais maintenant tout lui faisait mal – sa tête, son visage, son poignet, son genou – et elle avait toujours cette éraflure douloureuse sur le ventre.

— J'aurais dû choisir un autre fantasme. Quelque chose de gentil et sûr, marmonna-t-elle d'un air somnolent.

Tu aurais dû rester dans ta boîte, la nargua sa voix intérieure. Il n'y a pas de risques en dehors de la boîte.

Il n'y a pas non plus de gains à obtenir quand on est confiné à sa zone de confort, dit une voix dans sa tête.

Hmm, c'était étrange. On aurait dit la même voix que celle de l'homme qui l'appelait. Super, maintenant elle avait des hallucinations.

Que ce soit à cause de la bosse sur sa tête ou de sa course dans la grotte humide dans le noir sans eau, Alisa se sentait épuisée. Ses paupières devenaient plus lourdes à chaque instant qui passait. Elle ne devrait probablement pas s'endormir, puisqu'elle s'était peut-être donné une commotion cérébrale, raisonna-t-elle.

Je vais juste fermer les yeux quelques secondes, pensa-t-elle. Les yeux fermés, les battements diminuaient. — Oh, c'est agréable. Quelques minutes de plus ne feraient pas de mal, n'est-ce pas ?

Juste au moment où Alisa commençait à perdre conscience, elle fut recueillie dans une paire de bras forts et inconfortablement chauds. — Te voilà. Je t'ai trouvée.
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Chapitre Deux
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C'était l'homme qu'elle avait entendu plus tôt. Elle sentait maintenant le ténor profond de sa voix tandis qu'il la portait contre son torse. Wow, il devait avoir une très bonne vision. Elle n'avait aucune idée de comment il pouvait voir où il marchait. Peut-être qu'il portait des lunettes spéciales, du genre militaire qui permettaient de voir la nuit ?

— Alisa, murmura-t-il.

Le son chaleureux de son nom envoya une vague de chaleur directement entre ses jambes. Alors qu'il ajustait ses bras autour d'elle pour mieux la tenir, le corps d'Alisa se moula beaucoup trop confortablement contre lui. Wow, c'était un géant – grand et très bien bâti. Alisa lutta contre l'envie d'utiliser ses mains pour découvrir à quel point il était musclé.

Malgré la situation, elle ricana intérieurement. J'aimerais ne pas avoir perdu ma lampe de poche et mes lunettes. Je veux voir à qui appartient tout ce délicieux corps.

Elle se blottit plus près, savourant la sensation de sécurité dans ses bras. Ce faisant, une douleur fulgurante traversa sa tempe.

— Aïe, gémit-elle, les yeux fermés. Je suis contente que tu m'aies trouvée. Je... me suis blessée à la tête.

Il déplaça l'une des mains qui soutenait ses cuisses et tint doucement son menton entre son pouce et son index.

— Tu saignes. Je t'avais dit d'attendre que je sécurise la navette. Tu as insisté que tu pouvais trouver la sortie toute seule.

Sa voix se voulait réprobatrice, mais perdait de sa sévérité par la façon dont il la caressait. Qu'est-ce que c'était cette histoire de navette ? Elle ne se souvenait pas qu'on en ait parlé avant.

Son fil de pensée se désintégra lorsque sa main se déplaça sur elle. Ses doigts écartèrent ses tresses et se promenèrent délicatement sur les courbes douces de son visage, comme s'il pouvait tout voir d'elle. Il la caressait sans hésitation, malgré le fait qu'ils venaient de se rencontrer. Alisa se sentit rougir quand ses doigts effleurèrent ses lèvres.

— Je suis tombée, admit-elle, distraite par son toucher. Qui qu'il soit, il la traitait comme de la porcelaine précieuse. Elle s'appuya contre la caresse et soupira. C'était un peu excessif pour un inconnu, mais apprécié quand même.

Un grondement sourd suivi d'une série d'étranges cliquetis remplit l'air tandis que sa main l'examinait. Elle se figea et écouta avec consternation. Qu'est-ce que c'était que ça ? On aurait presque dit que son sauveur avait produit ce son, mais c'était idiot, n'est-ce pas ?

— Je crois que tu as une commotion cérébrale. Je vais y remédier immédiatement une fois au camp de base.

Il la porta à grandes enjambées, dévorant rapidement la distance entre eux et la sortie.

— Merci de m'aider. Je m'appelle Alisa Davis, au fait. Tu crois que tu pourrais me ramener au resort ? J'ai laissé mes affaires dans le bungalow.

Un rire curieux sortit de sa bouche, si tant est qu'on puisse appeler ce bruit un rire. C'était plutôt comme un ronronnement grave.

— L'humour humain m'échappe souvent, mais je comprends ta plaisanterie, bien-aimée. Appeler notre tente un logement de luxe est des plus ironiques.

Humour humain ? Bien-aimée ? Qui était ce cinglé ? Ils atteignirent l'entrée et sortirent dans la lumière aveuglante du soleil de l'après-midi. Elle avait dû rester coincée dans la grotte bien plus longtemps qu'elle ne le pensait pour que le soleil soit si haut. Ou si chaud. C'était comme s'il y avait trois soleils qui brillaient sur eux.

Alisa mit sa main sur son visage pour protéger ses yeux du soleil avant de se tourner vers son sauveur. Étrange, sa vision était aussi claire que si elle portait encore ses lunettes. Risquant un faible coup d'œil entre ses cils, Alisa hoqueta lorsque le visage de son sauveur apparut nettement.

Elle l'avait déjà vu. Chaque mercredi soir à vingt et une heures, il lui montrait les merveilles de l'univers juste avant qu'elle n'aille se coucher. Lui, avec son capitaine et le reste de leur équipage, explorait les étoiles, visitait de nouvelles planètes et rencontrait différentes espèces d'extraterrestres. En tant que l'un de ses personnages préférés – bon, son préféré absolu – Alisa s'était fait un devoir d'apprendre
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